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PREFACE 

La Revue d’Etudes et de Recherches Interdisciplinaires en Sciences Sociales vient 
apporter une réponse à une multitude d’interrogations des Chercheurs et Enseignants-
Chercheurs de l’Unité de Formation et de Recherche des Sciences de l’Homme et de la 
Société (UFR-SHS) d’une part, et des étudiants de Master et de Doctorat d’autre part. 
Quatre raisons fondamentales justifient a priori ces interrogations et cette naissance.  

- La première est que toute Université ou institution d’enseignement supérieur ne 
vaut que par la puissance de ses recherches et des résultats de celles-ci. Les 
colloques, les Séminaires, les journées scientifiques, les symposiums, les tables 
rondes ou tout autre meeting d’intérêt scientifique, à caractère national et ou 
international, doivent y contribuer. 

- La deuxième est que les résultats et/ou les produits des travaux de recherche 
doivent être publiés pour être connus dans le monde scientifique. Telle doit être la 
vision ou l’ambition de tout chercheur. Telle est aussi la mission de toute revue 
scientifique de qualité. 

- La troisième est que la recherche supporte l’enseignement et en assure la qualité et 
la pérennité. La recherche assure la renommée de l’Université sur le plan 
international. Cela est d’autant plus vrai que le Professeur HAUHOUOT Asseypo, 
ancien Président de l’Université de Cocody écrivait dans la préface de la première 
Edition 2000 de l’Annuaire de la Recherche ceci :« par sa dynamique holistique, la 
recherche apparaît comme le meilleur garant de l’avenir et de la solidarité qu’il 
n’est même pas exagéré de dire que toutes les autres activités tiennent d’elle leur 
légitimité. » La revue constitue indiscutablement en la matière le support idéal. 

- La quatrième raison est que la promotion des Chercheurs et des Enseignants-
Chercheurs, leur épanouissement scientifique, pédagogique et leurs profils de 
carrière dans les différents grades du CAMES passent inévitablement et 
nécessairement par les publications dans des revues de référence. 

En rapport avec ces quatre raisons, il est à constater que depuis la fin des années 1980, 
l’éclatement de l’ancienne Faculté des Lettres Arts et Sciences Humaines en quatre 
UFR a consacré la disparition des Cahiers de la Faculté et des Annales de l’Université. 
L’UFR-SHS qui compte onze départements, dont six filières d’enseignement, trois 
Instituts et deux Centres de Recherche, ne dispose plus de revue à sa dimension. Il est 
bon de rappeler à juste titre que l’UFR-SHS est la plus grande de par ses effectifs 
d’étudiants (15 700), de Chercheurs et d’Enseignants-Chercheurs (500 environ) et de 
personnels administratifs et techniques « PAT » (100 environ). 

S’il est vrai que chaque département fait l’effort de se doter d’une ou de deux revues 
caractérisées généralement par des parutions intermittentes ou irrégulières, à défaut 
de disparaître purement et simplement faute de moyen, il n’en demeure pas moins 
que cela est largement en deçà des attentes. 



 
 

Il va sans dire que la plupart des Chercheurs et Enseignants-Chercheurs s’adressent à 
des revues étrangères en Afrique, en Europe et/ou en Amérique pour publier leurs 
travaux avec des fortunes diverses (rejets d’articles, retard des publications et longues 
attentes etc.). 

C’est donc pour résoudre un tant soit peu ces problèmes que les équipes de recherche, 
les Conseils de département et le Conseil d’UFR-SHS ont suggéré la création de deux 
revues scientifiques à l’UFR. 

La première sera destinée aux publications des travaux de recherche en sciences 
sociales et humaines. La deuxième revue publiera, outre les résultats des recherches 
en sciences sociales, les communications des spécialistes d’autres disciplines 
scientifiques (sciences médicales, juridiques, économiques, agronomiques, etc.). 

Cela devra résoudre ainsi les problèmes d’interdisciplinarité et pluridisciplinarité dans 
la mesure où les sciences sociales sont des sciences transversales au carrefour de toutes 
les disciplines. 

Pour ce faire, la périodicité à terme est de deux parutions annuelles, c’est-à-dire une 
parution semestrielle pour chaque revue. 

En ce qui concerne particulièrement la Revue d’Etudes et de Recherches 
Interdisciplinaires en Sciences Sociales (RERISS), l’on devra admettre des numéros 
spéciaux et des parutions exceptionnelles selon les intérêts et les enjeux du moment. 

Il pourra, par exemple, s’agir des numéros spéciaux consacrés aux travaux d’étudiants 
(Doctorants et Masterants), des actes de colloques et séminaires, des études de projets 
d’intérêt scientifique avec des partenaires extérieurs, ainsi que de toute autre initiative 
pouvant aboutir à une mise en commun des travaux issus de plusieurs spécialités et 
sujets dans divers domaines de la recherche scientifique. 

C’est l’exemple de ce tout premier numéro RERISS qui sera mis à la disposition du 
public en vue de bénéficier des critiques et observations de la communauté 
Scientifique pour une réelle amélioration. 

Toutefois l’accent doit être mis (et ce serait l’idéal) sur les parutions thématiques 
semestrielles en rapport avec l’actualité du moment. 

Si ce principe est acquis, l’on doit s’atteler à préserver ou à sauvegarder la pérennité 
de la revue et à assurer sa pleine promotion sur le long terme. Cette promotion et cette 
pérennisation doivent se faire grâce à la mobilisation et la détermination de l’ensemble 
des animateurs de la revue tous les grades universitaires confondus. 

L’on doit ensuite s’atteler à régler la fameuse question de financement qui bloque 
généralement tout projet de cette nature. En effet la pérennisation et le rayonnement 
d’une revue de référence dépendent aussi et surtout de ses moyens financiers. Pour 
éviter une existence éphémère à la RERISS, il est souhaitable que les responsables de 
la Revue fassent d’abord un minimum de sacrifice par des cotisations à un montant 



 
 

supportable. Ensuite, tous les responsables et animateurs doivent souscrire à un 
abonnement obligatoire, ce qui signifie : à chacun son exemplaire (à un coût qui sera 
fixé d’un commun accord). Enfin, tous les auteurs sans exception, désireux de publier 
doivent contribuer à une hauteur financièrement supportable aux frais d’édition de 
leurs travaux. 

Telles sont les suggestions susceptibles d’aider les animateurs de cette revue à assurer 
un minimum de garantie pour sa survie. 

Par notre volonté commune et notre détermination, ce projet peut devenir une réalité 
pour le bonheur des initiateurs, en particulier des Chercheurs et Enseignants-
chercheurs de l’UFR. 

Pour terminer, je tiens à remercier tous ceux qui œuvrent inlassablement chaque jour 
de façon désintéressée afin que ce qui était naguère un rêve devienne une réalité. Il 
s’agit en premier lieu de tous les membres du Laboratoire d’Etudes et de Recherches 
Interdisciplinaires en Sciences Sociales, qui constituent plus qu’une équipe de 
recherche, un esprit à nul autre pareil. 

Il s’agit ensuite de tous les Chercheurs et Enseignants-chercheurs, membres des 
différents comités (Comité scientifique, Comité de lecture, Comité de rédaction, etc.). 

Il s’agit encore de la Direction des Editions Universitaires de Côte d’Ivoire (EDUCI). 

Il s’agit enfin des membres fondateurs de la RERISS, garants moraux et scientifiques 
de la survie de cette œuvre commune. 

Merci à vous tous. 

Vive la recherche à l’UFR-SHS et longue vie à la revue RERISS. 

 

Professeur BAHA BI Youzan Daniel 
Directeur de Publication RERISS 
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Enjeux et défis de l’engagement communautaire à la riposte contre la COVID-19 

en Côte d’Ivoire 

BENIE Hermann Judicaël, bhjudicael@gmail.com 

SILUE Abou, abousilue15@gmail.com 

TRA Fulbert, fulberttra@yahoo.fr 

Institut d’Ethnosociologie, Université Félix Houphouët-Boigny 
Abidjan (Côte d’Ivoire) 

 

Résumé 

L’objectif de cette recherche est d’analyser l’engagement communautaire comme stratégie efficace de 
riposte contre la COVID19. Pour atteindre cet objectif,la méthode qualitative a été adoptée. Cinquante-
deux (52) agents communautaires ont été interviewés avec un guide d’entretien et ont constitué 
l’échantillon à l’étude. L’approche adoptée est la phénoménologie dans la mesure où elle se fonde sur 
les expériences des agents communautaires en matière de gestion des idéologies à la fois des 
communautés et de l’Etat.Cette approche permet de comprendre l’apport de l’engagement 
communautaire dans la riposte à la COVID 19. Pour ce faire, la recherche documentaire, le guide 
d’entretien et le guide d’observation ont été utilisés comme outils pour recueillir les données auprès 
des agents communautaires.  
Les enquêtés ont indiqué qu’ils ont réalisé des activités de renforcement des capacités et des 

compétences liées à la riposte contre la covid-19. Ils ont noté que les enjeux sont d’ordre économique, 

social et sanitaire. Au niveau des défis, l’engagement communautaire a permis une forte adhésion de 

la population à la riposte et inciter les communautés à une conscience sanitaire liée à la COVID-19.  

Mots clés : Engagement communautaire, crise sanitaire, conscience sanitaire, agents 
communautaires, enjeux et défis. 
 

Abstract  

The objective of this research is to analyze community engagement as an effective response strategy 
against COVID 19. To achieve this objective, the qualitative method was adopted. Fifty-two (52) 
community workers were interviewed with an interview guide and formed the study sample. The 
approach adopted is phenomenology in that it is based on the experiences of community agents in 
managing ideologies of both communities and the state. This approach makes it possible to 
understand the contribution of community engagement in the response to COVID 19. To do this, the 
documentary research, the interview guide and the observation guide were used as tools to collect 
data from community workers. 
Respondents reported that they carried out capacity and skills building activities related to the 
response to covid-19. They noted that the issues are economic, social and health. In terms of 
challenges, community engagement has enabled the population to strongly support the response and 
encourage communities to raise health awareness linked to COVID-19. 
 
Keywords: Community engagement, health crisis, health awareness, agents community, issues and 
challenges. 
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INTRODUCTION 

L’Agenda 2030 du développement durable adopté par les Nations Unies en 2015 

représente une feuille de route universelle qui permettra d’orienter l’avenir de la 

planète vers des sociétés durables, plus résilientes et inclusives. Pour ce faire, tous les 

pays doivent accompagner ces engagements mondiaux d’une véritable volonté 

politique, d’une stratégie de mise en œuvre soutenue par un examen périodique des 

progrès vers l’atteinte des objectifs fixés.  

La Côte d’Ivoire, en y adhérant s’est attelée à la prise en compte des objectifs du 

développement durable (ODD) dans ses Plans nationaux et sectoriels. Dans cette 

dynamique, elles’est portée volontaire pour présenter son premier rapport sur la 

mise en œuvre des ODD en 2019, traduisant l’engagement de l’Etat, des Institutions 

et de la société Ivoirienne entière, pour la réalisation de l’Agenda 2030. 

Mais, à l’instar des pays du monde entier la mise en œuvre de cet engagement va être 

freiner par la pandémie à Coronavirus dont le premier cas en Côte d’Ivoire a été 

détecté le 11 Mars 2020 et enregistrait le 14 Avril 626 cas confirmés et 6 décès. Par la 

suite cette pandémie a affecté négativement l’économie d’autant plus que le 

10e rapport sur la situation économique en Côte d’Ivoire, publié par la Banque 

Mondiale le 14 août 2020montre que la pandémie de COVID-19 a durement frappé 

l’économie du pays, avec un impact considérable sur les communautés/ménages et 

les entreprises. Ce qui a eu des répercussions sur le marché de l’emploi caractérisé 

par une prépondérance de l’emploi informel et indépendant (fermeture des 

restaurants, boites de nuits, buvettes, ...). 

Vu les effets de la COVID 19 sur les communautés, l’Etat ivoirien a entrepris avec 

l’appui des Organisations Non Gouvernementales (ONG) des campagnes de 

sensibilisation, des formations et ont réalisé des dons en matières de Cash transfert, 

de kits alimentaires, de kits scolaires et kits sanitaires aux populations. Cependant, le 

souci de perpétuer certaines pratiques sanitaires liées à la riposte de la COVID 19 

telles que le respect des mesures barrières (la distanciation d’un mètre, le port de 

cache nez) et l’acceptation des différents vaccins par les populationsrestent encore 

une problématique majeure.Face à cette attitude des communautés et l’engagement 

de réussir son processus de développement durable, l’Etat de Côte d’Ivoire a incité 

les différents ministères à impliquer les communautés à la riposte contre la COVID 

19. Ainsi, comment l’engagement des communautés constitue-t-il une stratégie 

efficace de lutte contre la pandémie de COVID19 ? Quels en sont les enjeux et les 

défis ? 

I. DEMARCHE METHODOLOGIQUE 

La présenteétude a été réalisée dans la commune d’Abobo précisément dans les 

quartiers de Clouetcha et Belleville puis, dans la sous-préfecture de Biéby située dans 

le département de Yakassé-Attobrou, Région de la Mé. Le choix de ces localités se 
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justifie par la mobilisation permanente des communautés en période de crise 

sanitaire et par la dynamique des agents communautaires.  

L’étude étant qualitative, elle aadoptéel’approche phénoménologique. Cette 

approche a permis de comprendre l’impact de l’implication des agents 

communautaires dans la riposte contre la COVID-19.Pour ce faire,les outils de recueil 

de données utilisés sont : la recherche documentaire, le guide d’entretien et le guide 

d’observation. Au niveau de l’analyse des données la technique retenue est l’analyse 

de contenu. Les populations enquêtées sont indiquées dans le tableau ci-dessous.  

I.1. Echantillon à l’étude 

Tableau 1 : Nombre d’enquêtés par localité 

Localité Populations enquêtées Nombres 
d’enquêtés 

ABOBO Agent de liaison ou Relais communautaires 08 

Leaders de jeunes 03 

Leaders de femmes 04 

Chefs de communauté 03 

Responsables d’ONG 03 

Guides religieux 04 

Responsables de centre de santé 02 

BIEBY  Agent de liaison ou Relais communautaires 05 

Leaders de jeunes 05 

Leaders de femmes 03 

Chefs de communauté 05 

Responsables de coopératives et d’ONG 02 

Guides religieux 04 

Responsables de centre de santé 01 

 

Au Total, l’enquête a été réalisée auprès de 52 agents communautaires. Quant à 

l’analyse des données, la technique retenue est l’analyse de contenu. 

II. Résultats 

II.1. Activités de renforcement des capacités et des compétences réalisées par les 

agents communautaires liées à la riposte contre la covid-19  
 

II.1.1. Activités de plaidoyer  

Dès les premières heures de l’annonce du premier cas de la pandémie à coronavirus 

les autorités ivoiriennes ont arrêté des mesures dites barrières en vue d’endiguer la 

propagation qui du 11 Mars 2020 au 14 Avril 2020 avait touché 27 districts sanitaires 

sur les 111 et 14 Régions sanitaires sur les 33 que comptent la Côte d’Ivoire. En effet, 

une stratégie nationale de riposte contre la COVID 19 pilotée par le ministère de la 
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santé a été mise en place. Ainsi, en l’absence de remède en terme biomédical ou 

pharmaceutique la mobilisation communautaire a été d’un apport décisif.Celle-ci a 

consisté à l’implication de toutes les populations à la lutte contre la propagation du 

virus.  

En effet, vu la vitesse de propagation du virus il a été nécessaire pour les autorités 

sanitaires d’associer certains leaders aux campagnes d’information et de 

sensibilisation sur le terrain. Dans la commune d’Abobo et précisément dans les 

quartiers de Clouetcha et de Belleville, en plus desagents de liaison ou relais 

communautaire,l’Etat ivoirien a identifié du fait de leur proximité avec les 

communautés à la base certains leaders de jeunes, leaders de femmes, chefs de 

communautés ethniques, guides religieux et des responsables d’ONG. A Biéby, en 

plus des acteurs cités ci-dessus, les responsables de coopératives agricolesy ont été 

impliqués.L’identification, l’implication et la participation de ces acteurs à la riposte 

contre la covid-19 dans les localités enquêtées ont constitué l’activité de plaidoyer.  

II.1.2. Activités de sensibilisation 

Ces différents acteurs ont été informés sur le danger que représente la covid-19 pour 

l’humanité en général et pour leurs différentes communautés en particulier. Puis ont 

été sensibilisés sur les gestes barrières que ceux-ci ont répercuté auprès de leurs 

membres ou dans les communautés. En effet, la rupture de la chaine de la 

transmission est d’abord une responsabilité individuelle. Il est alors nécessaire que 

chaque individu sans exception au sein de la communauté connaisse les actes à poser 

et ceux proscrits. A Clouetcha et à Belleville, en plus des émissions ou spots radio et 

télévisuelles, les interventions suivantes ont été menées : messages audio/vidéo par 

les réseaux sociaux, messages de leaders coutumiers, de jeunes et de femmes, crieurs 

publics, sensibilisation porte-à-porte. A ce niveau se sont les deux dernières 

interventions qui ont été faites à Biéby. 

Bien qu’étant éloigné du grand Abidjan, les cérémonies funéraireset évènements de 

regroupements traditionnels à Biéby qui avant la crise sanitaire s’apparentaient à des 

moments de retrouvailles ont été revues et ce dans le souci de réduire les risques de 

propagation. Pour qu’une telle décision soit acceptée par les populations de Biéby il a 

fallu que les leaders de communautés et guides religieuses mènent des actions de 

sensibilisation à chaque fois que les opportunités se présentaient à eux. En outre, des 

campagnes de sensibilisation ont été menées par les agents de santés 

communautaires à travers le village sous forme de causerie ou d’entretien individuel, 

n’ayant pas le matériel approprié pour la projection de film. Ces sensibilisations ont 

porté sur les signes du COVID 19, ses symptômes et modes de transmission, la 

connaissance et la compréhension des gestes barrières ainsi que la lutte contre la 
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propagation de la désinformation ou rumeur et enfin, la lutte contre la stigmatisation 

et la discrimination liée à la COVID 19. Ces actions ont permis de sensibiliser toutes 

les couches sociales et les différentes tranches d’âges du village de Biéby sur les 

mesures barrières à la COVID-19. 

II.1.3. Activités de renforcement des capacités 

Dans la communauté,les personnes sensibilisées peuvent ne pas être en mesure 

d’appliquer les actes recommandés parce qu’elles ne disposent pas des moyens 

nécessaires pour les appliquer. De ce fait,une partie importante des communautés a 

été dotée en produits d’hygiène et de matériels de protection (savons, gel hydro-

alcoolique, gants, bavettes, lave-mains, …). Pour le lavage des mains par exemple, 

des sites ont été identifiés dans les lieux publics de Biéby. Ce sont : les six écoles 

primaires, le collège moderne, la place publique, la sous-préfecture et l’hôpital. 

Dans l’ensemble, c’est grâce à l’implication et surtout à l’engagement des agents 

communautaires que les populations avaient appliqué diversement les mesures de 

prévention de laCOVID-19 qui ont porté sur le lavage fréquent des mains avec de 

l’eau et du savon, l’usage de gels hydro-alcooliques, le respect de la distanciation 

physique, le port du cache-nez. Des formations ont été réalisées par les agents 

communautaires avec les populations. 

Ainsi, l’engagement communautaire a été d’un apport considérable à la riposte 

contre la COVID 19dans les zones enquêtées. 

II.2. Enjeux de l’engagement communautaire en période de COVID-19 
 
Dans le cadre de cette étude, les enjeux de l’engagement communautaire ont été 

identifiés à trois niveaux.  

II.2.1. Au niveau social 

L’avènement de la pandémie de la COVID-19, en dépit des changements qu’elle a 

imposé aux hommes (port de cache-nez, distanciation physique, …) a suscité 

néanmoins le renforcement de de la solidarité au sein des communautés. Nombreux 

ont été les dons en vivre et en non vivre ainsi que les distributions gratuites de kits 

sanitaires. Aussi est-il que dans la dynamique de soutien aux couches vulnérables les 

actions menées par l’Etat et les organisations non gouvernementales ont permis par 

exempled’observer un fort taux de scolarisation des enfants dans le primaire à 

Clouetcha, Belleville et à Biéby et ce, du fait des kits scolaires distribués gratuitement 

en début d’année scolaire 2020-2021. Les enquêtés ont exprimé qu’en période de 

COVID-19 la fréquentation des centres de santé a doublé et la conscience sanitaire au 

niveau des populations à beaucoup positivement variée. L’application des acquis des 

formations en matière de riposte de covid-19 reçues a permis de réduire selon les 

enquêtés les effets de la pandémie sur la population. Au niveau de l’éducation, les 
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agents communautaires enquêtés ont retenu que les enseignements sur les nouvelles 

pratiques sanitaires en période de covid-19 ont réduit à zéro le nombre de personne 

contaminée dans les écoles des localités enquêtées. 

II.2.2. Au niveau économique  

La crise sanitaire a eu un impact sur l’économie ivoirienne et sur les ménages 

aggravant ainsi la situation de précarité des populations en majorité. Or l’Etat engagé 

à la mise en œuvre des ODD a mis un accent particulier sur l’OMD 1 relatif à 

l’élimination de l’extrême pauvreté et de la faim comme une priorité critique. Sa 

réalisation repose sur une économie dynamique avec un taux de croissance annuelle 

moyen de 7%. De même, la transformation de la Côte d’Ivoire en un pays développé 

passe par la création d’emploi et la promotion du secteur privé, selon le DSRP. En 

zone rural en général et à Biéby en particulier, beaucoup de producteurs dépendent 

des infrastructures rurales, des marchés locaux pour les moyens de production, et 

des services de diffusion d’information agricoles du gouvernement pour subvenir à 

leurs besoins. L’impact économique indirect du COVID-19 risque de plonger 

davantage les communautés dans l’extrême pauvreté, car beaucoup de petits 

producteurs agricoles sont particulièrement vulnérables aux chocs financiers.Ainsi, 

pour atténuer la situation l’Etat et certains organismes internationaux ont octroyé 

aux communautés vulnérables des cash transfer afin que ceux-ci puissent subvenir à 

certains de leurs besoins. A Clouetcha et à Belleville, des appuis à la fabrication de 

produits d’hygiène et de matériels de protection (formation, équipements, micro 

financement) ont été faits en termes d’activités génératrices de revenus. 

II.2.3. Au niveau de la vaccination et de la communication des risques sanitaires 

Si la sensibilisation au respect des mesures barrières a porté des fruits il reste celle 

liée à la vaccination qui en dépit des doses déjà insuffisantes laisse entrevoir des 

difficultés liées à l’acceptation de ceux-ci par les populations. Dans ces conditions, les 

agents communautaires ont cherché à freiner la propagation des fausses informations 

contre l’innocuité du vaccin au sein des communautés. Ils ont souligné qu’ils 

constituent un maillon essentiel pour la lutte contre les épidémies et l’instauration de 

la confiance au sein de la population en tenant compte des consignes données par les 

autorités de santé publique.  

Les leçons tirées des épidémies (VIH SIDA, Dingue, Ebola) ont montré que la 

communication des risques sanitaires et l'engagement communautaire sont essentiels 

et doivent être prioritaires pour les stratégies de vaccination contre le COVID-19. 

II.3. Défis liés à l’engagement communautaire 

II.3.1. Renforcement de la synergie d’action entre les acteurs  

Les défis à relever face aux conséquences de la COVID 19 sont nombreux. Ainsi, 

l’engagement communautaire doit permettre de renforcer la synergie et la 
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complémentarité des actions entre l’Etat, les organisations de la société civile et les 

communautés.  

En dépit du rôle des agents communautés au sein des populations il a été relevé sur 

le terrain l’intervention de certaines structures d’Etat qui se sont aussi impliquer 

pour la mobilisation communautaire sans toutefois les associer. Or, si ces structures 

s’étaient appuyées sur les structures communautaires cela aurait entrainé un 

engagement communautaire plus fort et durable vu qu’aujourd’hui les gestes 

barrières ne sont plus respectés comme au départ et pourtant les différentes vagues 

de la COVID-19 ne font que se multiplier. 

Une étroite collaboration entre ces différentes parties prenantes de la vie 

socioéconomique suscite la participation durable des populations à la riposte contre 

la COVID-19, entraîne une forte participation des communautés à respecter les gestes 

barrièreset facilite dans ces conditions l’atteinte des objectifs escomptés dans la mise 

en œuvre de la stratégie de riposte. En outre, les résistances à l’égard des vaccins 

liées à la circulation de fausses informations (Fake news) largement diffusées 

pourraient être dissiper avec une vaste communication au sein des communautés.  

II.3.2. Instauration d’une nouvelle éducation sur la responsabilité des 

communautés 

La COVID-19 étant un problème de santé publique qui entraine la mort et qui 

menace le bien-être des communautés, l’engagement communautaire doit pouvoir 

inciter celles-ci à prendre conscience de ces effets. De par leur responsabilité au sein 

de leur communauté, les agents communautaires se sont engagés à améliorer la 

qualité de vie des populations et susciter chez les uns et les autres, l’adhésion à un 

projet social commun, celui de la riposte de la COVID-19.Ilsont agi pour l’intérêt 

général au détriment des intérêts particuliers et se sont engagés à promouvoir le 

bien-être pour tous. 

Aussi est-il qu’il apparaît nécessaire d’instaurer une nouvelle éducation permanente 

sur les responsabilités des communautés en vue de réduire les impacts liés à la 

COVID-19. Ce qui va leur permettre à la longue d’adopter des comportements 

positifs au fur et à mesures qu’elles sont informées et éduquées sur leur 

responsabilité.  

II. DISCUSSION 
 

III.1. Communication des risques sanitaires et engagement communautaire comme 
stratégies de riposte contre la COVID-19  
 

Selon Hein H. (2020), les fonctions de la santé publique ne sont pas suffisamment 

développées, notamment en ce qui concerne la sécurité sanitaire des populations. 

C’est dans ce contexte que la covid-19 est apparue et a été prise en charge par les 

pays. Ainsi, la survenue de cette maladie crée des opportunités pour accélérer la 
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marche vers le renforcement de la fonction de veille sanitaire, déjà entrepris dans le 

prolongement des réformes de ces 10 dernières années. La gestion de la COVID-19 

dans cette région de l’Afrique a montré l’importance de la mobilisation et de 

l’implication des communautés dans la gestion de la santé publique et des épidémies, 

de l’importance du leadership institutionnel dans la riposte et dans la 

communication sur les risques. 

Simone C.& al (2020) font le constat selon lequelle potentiel de participation des 

communautés à la riposte à la COVID-19 n’a pas été pleinement exploité. Et pourtant 

la communication sur les risques et la participation communautaire s’appuient sur 

les recherches en sciences sociales qui ont pour but de placer la personne humaine au 

centre de la riposte et d’autonomiser les communautés. 

Pour comprendre les perceptions de la communauté et du personnel de santé ainsi 

que les comportements relatifs à la recherche de soins de santélors des épidémies 

d’Ebola en République Démocratique du Congo (RDC), et ce afin d'adapter et 

d’améliorer les stratégies d'intervention, y compris en matière de vaccination, la 

cellule d'analyse en sciences sociales (CASS) a été mise en place.Celle-ci a travaillé 

aux côtés de la cellule d’analyse épidémiologiquepour soutenir une intervention 

rapide du gouvernement en réponse à la 10e épidémie d'Ebola, la deuxième plus 

grande épidémie au monde qui a été considérée comme une urgence de santé 

publique de portée internationale par OMS(2019). Suite à ces recherches, les leçons 

tirées des épidémies d'Ebola en RDC ont montré que la communication des risques et 

l'engagement communautaire sont essentiels et doivent être prioritaires pour les 

stratégies de vaccination contre le COVID-19.  

Pour le Bureau Régional de l’Organisation Mondiale de la Santé pour l’Afrique OMS 

(2020) l’une des interventions de santé publique les plus précieuses pour sauver des 

vies lors d’événements majeurs de santé publique consiste à communiquer de 

manière proactive et efficace avec les communautés pour susciter leur adhésion et 

leur participation et pour garantir le succès de mesures cruciales visant à briser la 

chaîne de transmission. 

Aussi, est-il que face à la méfiance des populations quant à l’adoption des vaccins 

Hein H.(op.cit.) ajoute que devant la rareté des ressources humaines en santé, dont 

certaines n’ont pas les compétences pour communiquer avec les populations, les 

réseaux communautaires constituent le bon pilier pour s’introduire dans les 

communautés et pour faciliter la mise en œuvre des stratégies de communication de 

proximité et de suivi des mesures barrières. D’où la nécessité de prévenir et endiguer 

la COVID-19 en impliquant les communautés et en communiquant efficacement sur 

les risques. 

 

https://www.who.int/fr/news/item/12-02-2020-statement-on-the-meeting-of-the-international-health-regulations-(2005)-emergency-committee-for-ebola-virus-disease-in-the-democratic-republic-of-the-congo-on-12-february-2020
https://www.who.int/fr/news/item/12-02-2020-statement-on-the-meeting-of-the-international-health-regulations-(2005)-emergency-committee-for-ebola-virus-disease-in-the-democratic-republic-of-the-congo-on-12-february-2020
https://twitter.com/intent/tweet?text=Les+le%C3%A7ons+tir%C3%A9es+des+%C3%A9pid%C3%A9mies+d%27Ebola+en+RDC+ont+montr%C3%A9+que+la+communication+des+risques+et+l%27engagement+communautaire+sont+essentiels+et+doivent+%C3%AAtre+prioritaires+pour+les+strat%C3%A9gies+de+vaccination+contre+le+COVID-19.&url=https://blogs.worldbank.org/fr/nasikiliza/engagement-communautaire-et-vaccinations-pendant-lepidemie-debola-en-republique/?cid=SHR_BlogSiteTweetable_FR_EXT&via=worldbank
https://twitter.com/intent/tweet?text=Les+le%C3%A7ons+tir%C3%A9es+des+%C3%A9pid%C3%A9mies+d%27Ebola+en+RDC+ont+montr%C3%A9+que+la+communication+des+risques+et+l%27engagement+communautaire+sont+essentiels+et+doivent+%C3%AAtre+prioritaires+pour+les+strat%C3%A9gies+de+vaccination+contre+le+COVID-19.&url=https://blogs.worldbank.org/fr/nasikiliza/engagement-communautaire-et-vaccinations-pendant-lepidemie-debola-en-republique/?cid=SHR_BlogSiteTweetable_FR_EXT&via=worldbank
https://twitter.com/intent/tweet?text=Les+le%C3%A7ons+tir%C3%A9es+des+%C3%A9pid%C3%A9mies+d%27Ebola+en+RDC+ont+montr%C3%A9+que+la+communication+des+risques+et+l%27engagement+communautaire+sont+essentiels+et+doivent+%C3%AAtre+prioritaires+pour+les+strat%C3%A9gies+de+vaccination+contre+le+COVID-19.&url=https://blogs.worldbank.org/fr/nasikiliza/engagement-communautaire-et-vaccinations-pendant-lepidemie-debola-en-republique/?cid=SHR_BlogSiteTweetable_FR_EXT&via=worldbank
https://twitter.com/intent/tweet?text=Les+le%C3%A7ons+tir%C3%A9es+des+%C3%A9pid%C3%A9mies+d%27Ebola+en+RDC+ont+montr%C3%A9+que+la+communication+des+risques+et+l%27engagement+communautaire+sont+essentiels+et+doivent+%C3%AAtre+prioritaires+pour+les+strat%C3%A9gies+de+vaccination+contre+le+COVID-19.&url=https://blogs.worldbank.org/fr/nasikiliza/engagement-communautaire-et-vaccinations-pendant-lepidemie-debola-en-republique/?cid=SHR_BlogSiteTweetable_FR_EXT&via=worldbank
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III.2. Engagement communautaire comme fondement de la responsabilité partagé 

entre les parties prenantes à la riposte contre la COVID-19 

L’engagement communautaire est le processus par lequel les membres d’une 

communauté informés sur un problème (de santé, d’hygiène ou d’éducation par 

exemple), prennent conscience et participent à la recherche de solutions et à la mise 

en œuvre d’actions concrètes, pour résoudre ce problème. De cette définition, Hein 

H. (op.cit.) va quant à lui s’appesantir sur les capacités d’adaptation individuelle et 

collective. En effet, selon lui la gestion de la COVID-19 par les systèmes de santé des 

pays de l’Afrique est un apprentissage continu des capacités d’adaptation 

individuelle et collective. Même si la résilience d’un système de santé commence par 

la résilience au niveau individuel, la résilience collective qui semble avoir joué un 

rôle plus positif dans la réponse face à la COVID-19 devrait être mieux valorisée. Elle 

engage mieux la dynamique populationnelle et valorise mieux la santé publique. 

Ainsi, lesresponsabilités conféréesaux agents communautaires dans les localités 

enquêtées ont été déterminantes pour l’engagement communautaire vu l’adhésion 

des populations aux différentes campagnes de sensibilisation et de communication 

sociale, pour l’accès au dépistage, au traitement et au soutien psychosocial, à la 

réduction de la stigmatisation et des nouvelles infections.L’implication effective des 

agents communautaires pris individuellement a eu un impact positif sur la 

communauté dans la riposte contre la COVID-19. 

C’est fort de cette dynamique entre les acteurs intervenants dans la riposte contre la 

COVID 19 que Hein H. a fait référence du leadership institutionnel dans la riposte, 

dans la plupart des pays d’Afrique subsaharienne où des infrastructures de santé 

publique sont en maturation, notamment des opérateurs de la veille sanitaire. Ces 

infrastructures ont pour mandat de produire l’intelligence normative et du savoir-

faire en lien avec les départements des ministères de la santé et des autres secteurs de 

la santé selon une approche One Health (la sécurité, l’élevage, l’environnement). 

Pour lui, ce mécanisme de coordination nationale de la gestion des épidémies comme 

la COVID-19 mérite encore un renforcement d’autant plus celui-ci évite les 

chevauchements intra-sectoriels et intersectoriels dans la prise de décision au cours 

de la gestion de la COVID-19. Aussi est-il que selon lui ces infrastructures répondent 

bien aux préoccupations actuelles de la santé publique posée sur la communication 

sur les risques. 

Toutefois, il est important de tenir compte des agents communautaires dans la mise 

en place de ce mécanisme de coordination car ceux-ci sont des relais indispensables 

dans la sensibilisation, la mobilisation communautaire et aussi à la veille sur la 

qualité et la disponibilité des services. Par ailleurs, il faut qu’ils soient renforcer par 

l’Etat afin que ceux-ci puissent l’accompagner à atteindre les objectifs qu’il s’est 

assigné dans son engagement à la mise en œuvre des ODD. 
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CONCLUSION 

L’avènement de la pandémie à coronavirus dont les différentes vagues se succèdent 

depuis le mois de mars 2020 à bousculer les feuilles de route de la mise en œuvre des 

ODD. Aucun ODD n’est épargné par cette pandémie, qui met à l’épreuve tous les 

secteurs de l’économie dans tous les États et gouvernements comme c’est le cas en 

Côte d’Ivoire (IFDD,2021). 

C’est en vue de trouver des stratégies à la riposte contre la COVID 19 que cette étude 

a été menée. Dans un contexte où le système sanitaire présente des limites dans la 

gestion de la criseil est paru nécessaire de jeter un regard approfondit sur l’aspect 

humain. Ainsi, l’engagement communautaire considéré non seulement comme 

moyen efficace de la riposte contre la COVID 19 mais aussi et surtout comme moyen 

de renforcer la résilience des populations face à toute sorte de crise à venir mérite 

une promotion. De ce fait, il apparait comme une opportunité sur laquelle les 

décideurs doivent s’appuyer pour la reconstruction d’une conscience sanitaire que ce 

soit individuellement, collectivement et de façon structurelle impliquant ainsi tous 

les acteurs de la vie socioéconomique.  
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